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Solutions

Investir dans l’art est logique lorsqu’on désire avoir une allocation 
d’actifs diversifiée.
« De tous les investissements, l’art est celui qui apporte le plus de 
satisfaction. Les investisseurs sont motivés à l’origine par leurs 
passions mais une immobilisation sur le long terme au travers des 
œuvres d’art permet souvent un bon retour sur investissement », 
explique Giovanni Gasparini, Art Management & Consulting Advisor 
auprès du groupe Altiqa. 
Fort de plus de 10 ans aux services des principaux acteurs britan-
niques du marché de l’art, Giovanni Gasparini est aujourd’hui char-
gé de l’accompagnement des familles et des investisseurs dans la 
valorisation, la préservation et la gestion de leurs collections d’art, 
au sein du cabinet de conseil présent à Lugano et Monaco. 
Néanmoins, il déconseille fortement ce type investissement à ceux 
qui recherchent un bonus à court terme : « C’est un marché pour les 
coureurs de marathon, pas pour les coureurs de 100 mètres... », 
rappelle-t-il. Avant de décrire d’autres avantages liés à cette valeur 
refuge : « Ceux qui gèrent des portefeuilles complexes trouvent dans 
leurs objets de collection les caractéristiques typiques des actifs 
physiques : ils sont mobiles et liquides. » 

Une question de goût mais pas uniquement
Comment gérer un tel investissement ? « Le goût et les besoins des 
collectionneurs changent avec le temps, l’âge et les étapes de la vie. 
Les meilleures collections sont celles qui s’adaptent à cette évolu-
tion naturelle », indique le consultant.
Selon Giovanni Gasparini, l’investissement dans l’art n’est pas 
forcément lié aux lois du marché, surtout en période de crise et il re-
présente souvent un secteur refuge pour des investisseurs patients.
Pour les mois à venir, l’expert prône un optimisme prudent. « Le 
marché redémarrera assez rapidement à partir de septembre/oc-
tobre. Il est toujours basé sur les “trois D”: Décès, Dette et Divorce, 
facteurs qui, je le crains, ont été amplifiés durant cette crise. »
Par contre, il est difficile de savoir quel segment du marché privi-
légier. « Tout secteur présente des opportunités à condition de le 
connaître mieux que quiconque. La fourchette de prix où le potentiel 
de développement futur est le plus élevé demeure le segment entre 
deux cent cinquante mille et cinq millions de dollars. » D’où l’intérêt 
d’une expertise solide en amont pour individualiser et acheter mais 
également pour promouvoir et vendre selon que le conseil s’adresse 
à un collectionneur acheteur ou vendeur.

« Allouer 5 à 10% par million à l’art »
Aujourd’hui, nombreux sont ceux qui souhaitent investir dans des 
œuvres d’art. 
La cible ? « Les marchés de l’art attirent aujourd’hui encore les 
enfants et petits-enfants de ceux qui ont fait le marché au siècle 
dernier mais également une nouvelle vague d’entrepreneurs ayant 

réussi et souhaitant donner libre court à leur passion ou afficher leur 
réussite », souligne Giovanni Gasparini qui pense à une clientèle 
essentiellement américaine et européenne dans le premier cas, et 
russe et asiatique dans le second.
Reste que pour un amateur d’art, le ticket d’entrée n’est pas for-
cément hors de prix : « Vous pouvez acheter des œuvres de jeunes 
artistes prometteurs ou des multiples de «signatures » déjà connues 
pour quelques milliers d’euros », rassure Giovanni Gasparini. De 
quoi rêver à ces histoires d’artistes inconnus de leur temps, qui ont 
vendu des toiles à leurs amis pour quelques sous, les rendant pro-
priétaires d’une œuvre inestimable plusieurs décennies après leur 
mort… Aux plus fortunés, l’expert en art conseille une enveloppe 
dédiée plus importante : « D’un point de vue patrimonial, allouer 5 à 
10% par million à l’art devrait commencer à donner une satisfaction 
sociale et émotionnelle immédiate, et des retours sur investisse-
ments solides à long terme. »

« L’art, ou comment mêler passion  
et investissement »

par Milena Radoman

Pour Giovanni Gasparini, Art Management & Consulting Advisor auprès du groupe 
Altiqa, miser sur l’art est un excellent moyen de mêler passion et investissement.

La Corniche near Monaco, Claude Monet, 1884


